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Par l’honorable Sir Mackenzie Bowell, C.C.M.G-.:—
7 février—Qu’il appellera l’attention du Sénat sur certains télégrammes et lettres 

et un affidavit qui ont été publiés dans plusieurs journaux cana­
diens, dans le mois d’octobre 1900, comme il suit:

1

De la “ Montreal Gazette ” du 13 octobre 1900.

Owen-Sound, Ontario, 12 octobre.—A l’assemblée d’ouver­
ture de la campagne libérale dans North-Grey, le Dr E. H. Horsey, 
le candidat libéral, a parlé à A nnan et M. H. G. Tucker lui a 
répondu.

Dans son discours, M. Tucker a fait allusion à un manifeste 
de M. H. H. Cook et le Dr Horsey, en lui répondant, a affirmé que 
M. Cook avait abandonné son parti parce qu’on avait refusé de le 
nommer sénateur.

A la suite do cette déclaration M. Tucker ayant téléphoné à 
M. Cook, apprit de lui qu’il s’était détaché de son parti parce que 
Sir Wilfrid Laurier et d’autres membres du cabinet, par l’inter­
médiaire d’un agent venu spécialement à Toronto pour le voir, 
lui avaient offert un siège au Sénat et que cet agent lui avait dit 
qu’en raison de sa longue et utile carrière dans le parti libéral il 
pourrait avoir ce siège en payant $10,000.

M. Cook refusa dans ces conditions et déclara qu’il ferait 
possible pour ôter le pouvoir à ceux qui se rendaient coupables 
d’actes de corruption aussi éhontée. Le Dr Horsey avait déclaré 
aussi que M. Cook était venu le voir et que celui-ci l'avait prié 
d’user de son influence pour lui obtenir un siège au Sénat.

M. Cook télégraphia à M. Tucker, en réponse à une dépêche 
téléphonique, ce qui suit : “ A votre' question, je réponds que je 
n’ai jamais demandé au Dr Horsey de m’aider à obtenir un siège

son


